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LA MORALE 
DANS LA CULOTTE




			Tout en le suçant, je me demande si la nouvelle que j’ai apprise quelques minutes plus tôt – il travaille dans une centrale nucléaire – ne devrait pas moralement et politiquement m’obliger à interrompre de suite la soirée, quand bien même j’avais très très envie de baiser.

		

	
		
			



NOIR ET BLANC




			Il vient de jouir en se branlant – ou était-ce moi ? – des gouttes de sperme toutes blanches sur son ventre noir, oh mon dieu que c’est beau que c’est beau. Je reste un moment à profiter du spectacle : nos deux corps opposés, la minceur pâle du mien, sa robustesse noire, membres entremêlés.

		

	
		
			



KAMA FOUTRAQUE




			Oh la la, il est en train d’inventer une nouvelle position, c’est un peu acrobatique mais original, ça a de la gueule, il faudrait un truc comme un assesseur ou un huissier, là, tout de suite, pour valider la chose et l’inscrire sur une liste officielle.

		

	
		
			



LINGUISTIQUE




			Sur un mur du couloir menant à la cantine, à l’école primaire, un graff mystérieux. 

			Ça parle de « tailler une pipe ». 

			


			Je reste interloquée, longtemps, j’essaye de mettre des images sur les mots, les retourne dans tous les sens, c’est peut-être un rébus ?

			Internet n’existait pas encore.

		

	
		
			



DE QUOI ME REMPLIS-TU ?




			J’en crève, j’en crève.

			Je donnerais dix ans de ma vie pour son corps, là derrière moi, ses mains vissées à mes hanches, son sexe raide à l’orée de mon trou.

			Je suis vide de ta queue, vide de toi.

			


			Vide.

		

	
		
			



AUTOUR DE NOUS 
LES SANGLIERS




			La nuit est tombée, la bouteille de vin est vide, la lune presque pleine et il commence à faire froid au bord de la rivière. 

			Si on attend trop la soirée va s’arrêter là, il faut enclencher le truc.

			On se prend un peu comme des sauvages dans l’obscurité, sur les galets, emboîtés l’un dans l’autre. 

			Les falaises nous encerclent, quelques sangliers traversent le cours d’eau sans nous prêter attention.

			


			On galère un peu, plus tard, à retrouver dans le noir les capotes usagées égarées sur les cailloux. 

			Sur le chemin du retour, à la lumière de la lune, on s’assoit au bord de l’eau et on écoute les castors vivre leur vie de castors un moment. 

		

	
		
			



STRANGER THINGS




			Ce mec avec qui je baise de façon irrégulière depuis des années, ce mec peut encore m’envoyer un texto de trois mots après six mois d’absence, depuis l’autre bout du monde, et me faire instantanément mouiller comme une forcenée. C’était pile les trois mots et la virgule qu’il fallait. C’est médiumnique. 

		

	
		
			



MA PETITE ENTREPRISE 




			J’ai réalisé très tardivement que j’avais ce qu’on appelle un joli petit cul. Une remarque admirative d’un amant, pendant une séance de baise. Je ne m’en étais jamais aperçue, ne l’avais jamais considéré.

			Depuis, c’est une sorte d’ami imaginaire, je le regarde tous les matins, en admire la rondeur, la descente de reins, surveille sur lui le passage des années, le ramollissement. 

			Avec les hommes, je connais très précisément les positions qui le mettent en valeur, et les rendent dingues.

			Mon péché d’orgueil me poursuit parfois jusque devant les vitrines des magasins, où mes yeux ne peuvent s’empêcher d’en admirer le reflet.

		

	
		
			



AU FOND DU TROU




			Ma vie sexuelle actuelle se résume à de fastidieuses séances de rééducation du périnée.

			Je dois localiser des zones inidentifiables à l’intérieur de mon vagin, je réponds au hasard, je raconte n’importe quoi. 

			La kiné est navrée, elle a l’air de penser que c’est foutu.

		

	
		
			



ET C’EST REPARTI 
POUR UN TOUR




			Trois mois qu’il me fait patienter et me rend dingue.

			Pour moins souffrir, j’ai fini par me convaincre que l’asynchronisme de nos fonctionnements et l’opposition de nos tempéraments – moi toute en impétuosité nerveuse, lui en indolence lunaire – signeraient forcément une énorme déception sexuelle. 
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